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APW DE TIZI-OUZOU

Débat sur les rentrées
scolaire et universitaire

2009/2010

Le P/APW saisit
le Premier ministre

La situation «dramatique» de l’Entreprise de réparation
navale (Erenav) de Béjaïa ainsi que le «licenciement» des
65 ouvriers de ladite unité ont suscité une vive réaction du
président de l’APW, M. Ferhat Hamid.  Le premier
responsable de l’institution élue de la wilaya de  Béjaïa a,
dans une correspondance adressée lundi passé au
Premier ministre, Ahmed Ouyahia, exprimé ses
«inquiétudes» et son «indignation» quant au sort réservé
aux familles des soixante-cinq ouvriers mis au chômage
après plus de cinq années passées au service de
l’entreprise navale de Béjaïa.

Ce «licenciement injustifié», fait constater amèrement
Hamid Ferhat, intervient «au moment où l’entreprise
enregistre un plan de charge exceptionnel, à savoir
l’accueil, depuis le début de l’année, à bord du dock flottant,
de pas moins de trois bateaux : Tarik Ibn Ziad, Tassili II et
El Djazaïr». «Ce dock flottant, principal outil, serait l’objet
d’une curieuse convoitise», alerte le P/APW qui se dit
conforté dans ses affirmations par «des indiscrétions» tout
en mettant en avant, pour étayer ses accusations, «le fait
que la direction ait fait appel à des dizaines d’agents de
l’unité d’Alger avec une totale prise en charge pour
intervenir durant ces trois arrêts techniques, ceci sous l’œil
médusé des employés locaux», écrit Ferhat Hamid dans le
même document. 

Le président de l’APW n’y va pas avec le dos de la
cuillère pour dénoncer dans sa lettre ce qu’il qualifie  d’une
action  «de bradage réfléchie» de l’unité Enerav de Béjaïa.
Il  s’interroge au passage  avec ironie, dans sa
correspondance dont une copie a été transmise à notre
rédaction, quant à cette «haute logique économique» qui
fait que des travailleurs de l’unité soient licenciés et qu’on
les fasse remplacer par leurs collègues d’Alger qui ont été
pris en charge du point de vue hôtellerie et restauration en
plus des frais de mission. «Au moment où le port de Béjaïa
s’élève au rang d’une infrastructure internationale, après
qu’il s’est imposé à l’autoroute de la mer et par là même à
la nécessité de son extension et de son désenclavement à
travers la pénétrante Est-Ouest, nous craignons gravement
que  ces projections soient hypothéquées à travers la mise
en difficulté de l’Erenav, élément central dans le
développement de cette infrastructure», s’est inquiété
encore le président de l’APW tout en exigeant du Premier
ministre l’ouverture d’une enquête afin de mettre en échec
«ces manœuvres aventureuses et  rétablir les travailleurs
licenciés dans leur légitime droit».

A. Kersani

Un chauffeur de camion
meurt écrasé au port

Un chauffeur de camion âgé de 43 ans, originaire du
village de Taourirt, dans la commune de Béni-Djellil, est
mort écrasé par un poids lourd, lundi dernier, vers  19h30 ,
au niveau du quai 21 du port de Béjaïa. Le tragique
accident est survenu lorsqu’un  camion, qui effectuait une
manœuvre, l’a percuté accidentellement, selon le capitaine
de la Protection civile de Béjaïa, M. Soufi.

La victime est décédée sur le coup, précise le
responsable de la Protection civile. Une enquête a été
ouverte par les services de police pour déterminer les
véritables causes du drame. Il convient de noter que c’est
la dixième victime à trouver la mort dans des circonstances
tragiques au port de Béjaïa, a-t-on appris. 

A. K.

L’indisponibilité des
directeurs d’exécutif de

wilaya ajourne une
session de l’APW

Programmée initialement pour les journées des 17 et 18
mai courant, la session ordinaire de l’Assemblée populaire
de la wilaya de Béjaïa a été finalement renvoyée aux mardi
et mercredi prochains en raison de «l’indisponibilité» des
directeurs d’exécutifs de la wilaya, indique un communiqué
de presse de l’APW. La réunion ordinaire des élus de
l’APW Béjaïa aura à examiner l’état d’avancement du
programme quinquennal 2005/2009, ainsi que la
préparation de la saison estivale.

Une communication sur les activités de la wilaya est
également prévue à l’ordre du jour de cette session
ordinaire de l’APW par le wali de Béjaïa, précise le même
communiqué de presse de l’institution élue de la wilaya.

A. K.

Dans son exposé, le
directeur de l’éducation
mettra l’accent sur
l’amélioration des capacités
d’accueil des élèves grâce à
l’ouverture de nouvelles
structures ou l’extension
d’autres. De 684 en 2003, les
écoles primaires passeront à
696 à la rentrée 2009/2010 ;
de 150 en 2003, les cantines
scolaires sont au nombre de
500, un chiffre qui ira en
augmentant avec l’inscription
de 36 autres.

Les collèges de
l’enseignement moyen
passeront à 270 à la rentrée
prochaine. Cette dernière
verra aussi la réception de 4
nouveaux lycées qui
s’ajouteront aux 51   déjà
existants. La commission
éducation et formation de

l’APW a, quant à elle, sollicité
la construction d’un lycée et
d’un CEM à Imsouhal et d’un
lycée à  Bounouh.

Le nombre d’élèves du
primaire enregistre une
baisse notable, de 79 326
répartis sur 3 901 divisions
pédagog i ques . Ce l u i - c i
connaîtra une baisse de  4
473 inscrits durant la
prochaine rentrée scolaire. Ce
phénomène qui s’explique par
la baisse du taux de natalité
est en passe d’affecter
l’enseignement moyen. Les
collégiens qui sont au nombre
de 88 674 répartis à travers 2
609 divisions pédagogiques
en 2008/2009 seront au
nombre de  7 185 inscrits
durant la prochaine rentrée
scolaire. A contrario, l’effectif
des lycéens qui est de 34 497

pour 1 218 divisions
pédagogiques connaîtra une
augmentation de 4 854
élèves. Les élus ont aussi
débattu de la situation de
l’enseignement universitaire.
Le représentant du recteur de
l’université de Tizi-Ouzou a
présenté un bilan chiffré de
l’année universitaire en cours
et des projections sur la
rentée prochaine. 

En matière
d’infrastructures, l’UTO est
dotée pour l’année en cours
de 36 650 places
pédagogiques, un chiffre qui
inclut les 3 000 nouvelles
places créées au niveau du
nouveau campus de Tamda.
Les responsables de l’UTO se
préparent à recevoir au chiffre
prévisionnel de 8 500
bacheliers contre un flux
sortant de diplômés estimé à
6 400,  durant la prochaine
rentrée universitaire qui verra
la réception de 5 000
nouvelles places
pédagogiques au niveau du
nouveau pôle universitaire de

Tamda. Les résidences
universitaires sont au nombre
de 13. Elles accueillent 28
700 résidents. La restauration
s’effectue à travers 18 unités
pour une capacité globale de
8 700 places et de 55 000
repas par jour. On annonce
l’ouverture probable
(2009/2010) de deux
résidences universitaires à
Tamda, d’une capacité de 3
000 lits. Le transport
universitaire a été fortement
critiqué par les élus et même
par le wali, ainsi que la non-
fonctionnalité et le manque de
professionnalisme des
opérateurs contractuels avec
les services concernés de
l’université. Une flottille de
200 bus, la plupart datant des
années 1990,  assure plutôt
mal que bien cette prestation
avec beaucoup de
désagréments pour les
étudiants. Une étudiante a
même été percutée par un
bus dont les freins ont lâché,
a témoigné un élu de l’APW.

S. A. M. 

Convoqués en session ordinaire, dans les journées de
dimanche et  lundi derniers, les élus  de l’APW de Tizi-
Ouzou ont débattu de la situation  des secteurs  de
l’éducation,  de l’enseignement universitaire, des
ressources en eau ainsi que de la préparation de la saison
estivale 2009.

TIARET

Recyclage du personnel
de la santé

Lancé il y a quelque temps déjà à
travers les différents établissements
sanitaires de la wilaya, le programme
de   formation continue prévu pour
l’année 2009 comporte en fait une
variété de thèmes nécessitant une
meilleure vulgarisation.

C’est du moins ce que nous a déclaré
M. Larbi Sekkine, cadre à la DSP de
Tiaret, chargé de l’application et du suivi
dudit programme. En effet, après l’EPH
de Mahdia qui a abrité dimanche dernier
une rencontre-débat  sur les «Maladies
respiratoires»,  suivie le lendemain des
«Affections cardiovasculaires et AVC», à
Sougueur, c’est au tour des autres
hôpitaux de la wilaya de vivre la même
ambiance de débats. Ainsi, samedi,

l’EPH de Ksar Chellala aura à abriter une
rencontre sur l’hygiène hospitalière,
destinée principalement au personnel
des services d’hémodialyse et des
centres de transfusion sanguine.

La même structure sanitaire devrait
débattre dans la même journée des
questions liées à la maintenance des
équipements médicaux, l’une des
problématiques à laquelle sont
constamment confrontés les hôpitaux. A
Frenda, en revanche, le thème prévu le
lendemain s’intitule «Le diabète et le
goitre». S’agissant de l’établissement
hospitalier spécialisé en ORL, stomato-
ophtalmologie de Tiaret, celui-ci devrait
accueillir une journée intéressante sur
les complications du diabète sur l’œil les

26-27 mai prochains. Parallèlement à
cette activité scientifique, le même
établissement constituera le pôle d’une
journée portes ouvertes sur «La
chirurgie dentaire».

Cela dit, les autres thèmes choisis
pour la circonstance s’articuleront autour
des «Urgences psychiatriques» et celles
du nouveau-né. L’on saura enfin que le
mois de juin sera consacré
essentiellement aux maladies tels la
brucellose, les MTH, la leishmaniose
cutanée, l’envenimation scorpionique et
les accidents domestiques. Celles-ci
auront lieu à travers l’ensemble des
établissements publics de santé de
proximité.

Mourad Benameur

Les habitants de la
coopérative Ibn Badis 2,
relevant du quartier dit
«terrain Boumediene» à
Tiaret, se disent lésés de ne
pas bénéficier des
opérations engagées au titre
du programme de
l’amélioration urbaine qui a
déjà ciblé plusieurs cités.

L’état défectueux, voire
impraticable du réseau
routier, constitue un véritable
casse-tête aussi bien pour
les piétons que pour les
automobilistes, a-t-on
constaté sur place.

Cette situation est
durement ressentie durant
l’hiver du fait de la boue et
de la stagnation des eaux de

pluie, où il devient très
difficile pour eux de rejoindre
leurs domiciles. «Toutes nos
tentatives de contact avec
les organismes concer-nés,
plus particu-lièrement la
DUC et l’APC pour remédier
à cette carence, se sont
avérées jusque-là vaines»,
nous dira B. A., un résidant
du quartier depuis plus de 15
ans. Ce dernier a tenu à
préciser que les habitants
ont pris en charge
l’éclairage, mais misent
grand sur l'intervention des
autorités pour «inclure notre
lotissement au titre des
opérations de
réhabilitation».

M. B.

Les habitants du «terrain
Boumediene» ignorés

On agresse à la rue…
Hamdi-El-Ghali

La rue Hamdi-El-Ghali, située non loin du «village
espagnol», au cœur même de Tiaret, est, depuis quelque
temps, le théâtre d’une série d’agressions sous le regard
parfois «blasé» des passants. Avant-hier déjà, une jeune
universitaire  de 21 ans a failli payer cher son passage dans
cette rue, n’était l’intervention d’un jeune commerçant
«courageux» qui s’est interposé in extremis, pour la sauver
des griffes de trois malfrats. Ces derniers, qui s’apprêtaient à
la délester de son portable et de ses bijoux, ont pris la fuite.
Ce même «sauveur», qui n’en est pas à son premier geste de
bravoure, nous dira que les services de sécurité neutralisent
très souvent des malfrats et autres voleurs à la tire, mais le
climat d’insécurité continue à planer dans les parages
comme dans d’autres artères de la ville où des actes de ce
genre sont féquemment enregistrés. Ce phénomène, qui est
aussi signalé dans beaucoup d’endroits de la ville, tel à
proximité de l’auberge de jeunesse, requiert également la
mobilisation du citoyen aux côtés des services de sécurité,
nous a souligné un policier.

M. B.
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